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ces appréhensions étaient sans fondement. Avec une bonne bicyclette-
et de bon es notions, il n'est pas à redouter de voir le thorax se vot-
ter. La mauvaise attitude de certains bicyclettiste dispa raîtrait si tous
avaient de bonnes machines construites par une maison qui s'est donné
la peine d'étudier sérieuseinent la question. Sans doute, les jeunes-
gens en croissance et les hommes ibles et déséquilibrés peuvent aller
au delà de leurs forces et se prédisposer ainsi à des affections sérieuses,
mais rien n'est plus injuste que d'arguer contre un exercice d'après les
faits isolés d'excès ilpruuents et condamner une chose à cause de la
bêtise de quelques.uns. L'exercice de la bicyclette n'est dangereux
que par suite (les accidents inhérents a ce genre dc locomotion et on
ne peut logiquement lui attribuer des maladies spéciales engendrées

par son us ige ou son abus.
I oin d'otre nuisible. l'usage (le la bit y(lette est tout indiîlue dans le

traitement (le certaines affections. entre autre dans le rhumati-me, la
goutte. l'obésité et leurs congn zîères, l'asthme et le diabete et soi.
emploi donne les meilleurs resultats dans le traitenient des malaJies
nerveuses.

La bicyclette peut également être utilisée comme uoven de théra-
peutique dans l'atrophie consé utile la p1aralysie infantifne. D )ans
cette affection donner le i plus d'acti% ité po:sible aux musctes atrophiés

est, en effet, l'ideal du traitement et on pieut, chez les sujets qui ont
une sufbsante mobiite, obten8 ir par l'usage de la bicyclette les plus
heureux effets. Sur les données des médecins, la Société parisienne -

construit des brivc!ettes et des tricycles dans lesquels la pédale corres-
pond au membre atrophié s'articule avec un bras de levier plus court.
Après la guérison, les pedales peuvent être égalisées.

En résumé, l'usmge de la bicyclette est excellent et vatit mieux, sous
beaucoup de rapports. que d'autres exer cices, car il se fait toujours en

plein air ; il est exemipt de dangers et n'exerce sur l'orgnsme que des
effets heureux. Les médecins s'adonnent de plus en plus a ce genre
de sport : pour beaucoup, c'est une simple distraction ; pour le méde-
cin de camn '.pagne, la bicyclette est devenue un instrument de travail
dont l'enploi lui permet de réaliser de notables économies. Nous
connaissons beaucoup de confrères de province qui se sont décidés à

délaisser chevaux et voitures, qui leur coûtaient très cher d'entretien,

pour ne se servir que de la b;cyclette, cheval de fer, selon l'expression
moderne, toujours sellé et prêt à être monté.

Parmi les constructeurs de bicyclettes, nous devons une mention

toute spéciale à la Société paririennze à qui l'on doit de nombreux per-
fectionnements, notamment ceux qui consistent dans l'emploi de jantes

demi-creuses à -ayonzs tangents dzre:ts brevets. Cette disposition des


